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Une ville, un monument ( P .7) 



KAIROUÂN 
ET SA GRANDE-MOSQUEE 


CHTO 


Comme vous pouvez le constater, 
VocJAmbe a changé de titre et s'appelle 
désormais f Te?(tJ%raB (pour éviter la 
confusion avec des titres trop proches). 

Déjà quatre pages de plus et des 
rubriques nouvelles: "Un auteur, une 
date, un texte” (qui permettra de 
retrouver des textes importants 
d'auteurs ayant marqué l'histoire), 
"Une ville, un monument" (qui vous 
promènera à travers les richesses 
architecturales du monde arabe), 
"Bilingue" et "Mots Croisés". Quant aux 
"Extraits de film", une place plus 
importante leur est laissée, car la 
familiarisation avec les dialectes est un 


passage obligé pour tous ceux qui 
veulent communiquer en arabe. Bien 
sûr, vous retrouverez les rubriques du 
numéro 1, avec cette fois "6 pages sur... 
la correspondance" (lettres extraites de 
romans ou nouvelles contemporaines). 

Merci de continuer à nous taire 
connaître (nous enverrons un specimen 
du n°2 - le n’1 étant épuisé- à toutes les 
personnes dont vous nous signalerez les 
coordonnées) et de nous faire part de 
vos critiques. 

Merci aussi à "FRANCE-INFO” qui a 
déjà permis à un certain nombre d'entre 
vous de nous découvrir. 

Et au prochain numéro qui paraîtra 
ponctuellement début mai (comme il va 
de soi) ! 






















c Poètne chanté - Actualités d'un jour 



L'auteur: 

Jubrân Khalîl Jubrân - 
écrivain, artiste, penseur et 
poète libanais. Né en 1883 au 
Liban et mort en 1931 à 
New-York. Fairouz, la grande 
chanteuse libanaise, a fait de 
ce poème un de ses chants les 
pluscomus 


2 Poème chanté 


chanter 


chant 


secret 
éternité 
son, plainte 
disparaître, périr 
existence 


prendre 

forêt 


suivre, poursuivre 


ruisseau 


rocher j j. 

se baigner 
parfum, arôme 
se sécher 


droiture Jj^ .4 

faute, péché à 

maladie et remède »l .j , , |j 


alcool 


coupe 


éther 


après-midi 

^.3 

cep 

d<l £ Lia 

raisin 

■ 

grappe 

A Lix £ J jüi 

pendre 


chandelier 

l" > - 

étaler 

=2- 

herbe 

. A* 



se couvrir 

■ » 

air, espace 

»Lhài 

renonçant à 


oubliant 

u“ Lj 


jour 


m* / j.l- ir «uiut 

Le mardi 13 février 1990 


Monde 

- L'URSS se dirige vers un 
régime présidentiel démo¬ 
cratique. 

- Important discours de 
Nelson Mandela à Johan¬ 
nesburg: appel à la 
poursuite de la lutte pour la 
paix. 

- Remous en Israël: graves 
dissensions au sein du 
Likoud. 


Pays arabes 

- Poursuite des combats 
entre chrétiens au Liban: 
plus de 500 morts et 2000 
blessés après 16 jours de 
combats. 


*d fl* tjLLÀ — 

^LÜJI 

I (J^ I 

<—ijjfc ïjla» cZj LiiLi, 

d)[ 

ûj _ i j mja 11 pj_j td jLUI — 

J j ** * ‘ ô Ll.*J 

{Jü ^ Y. . . j 

djL*il L-jI j_j 


- Campagne internationale 
pour la reconstruction de 
la Bibliothèque d'Alexan¬ 
drie : appel lancé à 
Assouan par trente chefs 
d'Etat. 


France 

- Grève des médecins : le 
mouvement de protes¬ 
tation continue. 

- Au lendemain des 
Assises du RPR : des 
projets pour l'unité de 
l'opposition. 

- Visite du Président turc à 
l'occasion de l'exposition 
"Soliman le Manifique" (1) 

- Menaces persistantes de 
tempête sur les côtes 
françaises 

(1) En arabe: "le législateur" 


fLlj *ji_cy <i — 

p I J-* : * j ' . ..VI 3 i ~X « 

ô - 4 < 4 ^ 

JjjJ I pLjjjj 




I : »ÇLVI v l^j - 
£ La> i . % V I 

fl*JI i,iéu.c — 

Ù-* £-A-aJdl 

UjlxlI ïd^j 

^jjJI *jLj - 

ô N_»I“ i» (»*>«_» 3 ii»Ll«.i 


da. • ^-a-2 j ~ « • «. | jj - — 

3jla»LuJI J_LLlU yi 
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‘Extraits de film 


Un ffln algérien dé Mohamed Sftn féad 
D'après l'oeuvre de Abdelhamid Benhadouga 
Avec Bouaïem Beonani, Nawai Zaater, Keltoum, 
Abdelhalim Rais, Larbi Zekkal et El Hadf Chertf 
Vidéocassette Ctne VldéoJntemational diffusée par 
Arabsat Vidéo Distribution (95110 SANNOiS). 


DIALOGUES EN DIALECTE ALGERIEN 

L'histoire se passe dans un petit village des hauts-plateaux algériens. Nafissa, 
fille d'un grand propriétaire terrien, est étudiante à Alger. Elle y demeure chez sa 
tante. Comme chaque été, elle est revenue dans son village. 

Les deux premiers extraits choisis nous la présentent discutant avec sa tante 
Rahma, une vieille femme pleine de sagesse qui travaille l'argile. On la retrouve 
dans le troisième extrait face à sa mère... 

Le film est tiré du roman d'Abdelhamid Benhadouga * v> iJI c-*j" traduit en 
français sous le titre "Le Vent du Sud" (SNED - Alger). 

Cf. aussi page 9. 


- Non, non, merci, je ne bois pas, je n'aime 
pas beaucoup le café ! 

- Tu n'aimes pas beaucoup le café ? Moi, ceux 
qui n'aiment pas le café m'étonnent ! Moi, sans 
café, je ne peux ni me lever ni m'asseoir ! 

- Tu vois, ma tante, le café fait du mal : il ne 
fait du bien ni au vieux ni au jeune. 

- La fille (1) de Hassan Al-Chadli ne fait jamais 
de mal, ma fille ! 

- Qui est-ce la fille de Hassan Al-Chadli ? 

- Tu ne connais pas la fille de Hassan 
Al-Chadli ? C'est le café, Nafissa. Sidi Hassan 
Al-Chadli - que Dieu soit satisfait de lui - c'est 
lui qui l'a découvert et fait connaître aux gens. 
Et ce fut lui le premier qui en a bu. 

- Tu vois, les gens, pour tout ce qu'ils aiment 
ils inventent une histoire... 

- Il est noir, mais son action est blanche. Moi, 
le café ne me fait pas de mal parce que nous 
n'en buvons pas à tout moment, et 
nous n'avons que lui. Mais en 
ville, il leur fait du mal parce qu'ils 
en boivent à tout moment, avec ou 
sans raison ! 

-Tu as raison : à Alger, le café chez 
eux c'est comme l'eau. Ils en 
boivent à tout moment! 

- Tu as vu ! Et toute chose, ma fille, 
dont l'homme abuse fait du mal! 

(1) le mot "café" est féminin en 
arabe (*>+j) . 


1 - Nafissa, sa tante... et le café 

• *—u** * * U ‘ *** * * La * ^ < V V - i- ■■ ijj 

* I L* j^jlll Ll î ïj+ï-l I i-ilj-j La — : ZJLLlI 

! o*JL» V j V jsll L* * ^ * > L i ij+i < Ul ! 

Vj 1 çklZ L. * ij+UI : U « ^ - 


! “ i \ J U jjÀj La Là j A f (J _I jLîxJ I j.xii -fc Cl \ i — 
S cil t uj £‘“i — 

ù)‘ “" h U ,!L é lu • ‘ u } â * U i 6 â JI ^jk S jiii^ caÀj (jii-üijAj L* — 

J- 4 • o *LiU UIjjj j^JJI j-à - Gx <JJI 

LfÀ-a u-ijuii ^j-LII JjVl 

... Liük LfJ lj i l ^ » Là j i -v j UJI < ^ ^ — 

^jLc. j L - xù jiÀ" i La ïj+LII i Uî . (j â a a I l^la à ÿU , y ~ i \ > U Ijjaa yjk — 

, CAàj <j-i (jL Làjuji » * i La jJaLà. 
jj-â Loi . l_àj_LC (jîi Uj_lx LaJ 

cfLc. ^j-xJG 
! 3Uj <1111 JJ dLÎj 

ïj4ÂJl jaJI cJjGa — 

* ~ 

! caJj Làjjjui*.! . U.U 

y' 1 ' 1 ! L? <-s*.L». J£j (...) ! cui-xîi - 
f JÏ o-i t^ * > a 


- Où est parti Abdelkader ? 

- Ah! Il est parti au marché avec 
papa ! 

- Qu’as-tu Nafissa ? 

- Je n'ai rien ! Je pense seulement à 
Abdelkader... 

- Abdelkader, qu'a-t-il ? 

- Il n'a rien ! Je pense à lui car il a 
de la chance : il va où il veut, il 
n'est pas emprisonné comme 
moi... 

- Lui, ma fille, c'est un homme ! Et toi une 
femme ! Et les gens du village ont la langue 
longue ! 

- Et que m'importe les gens et leurs dires ? Le 
monde a changé, ma tante, il a changé! Mais 
les gens, lorsqu'ils disent du mal de la femme 
qui sort, c'est parce qu'ils sont ignorants, ils 
ne comprennent rien... Il ne faut pas que la 
femme reste toujours une servante. Elle aussi a 
son droit et sa liberté, ou bien resterons-nous 
toujours arriérés, ma tante ? 

- Eh , ma fille ! Tu ne peux pas changer le 
monde en un jour ! 
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! JljJ- 

C>£j ! oJ ■ t ■ ~ 
La « CrUàU. 
làxl-c ^GU 


2 - Nafissa et sa tante Rahma à propos de 
son jeune frère Abdelkader... 

S Ixè j jlLl I j_lc — : U LUI 
! UL £a (jji t alJ ! al — : «L «. j i 
S U <*f > » I j — 

cr* ! ^ ^ La - 

gJj-j jjLU I 
S C t-ixil J jjLLl I .1..1X — 

j-àj j Six. j-à J-la U (jic jLkl ! Lr Ia fc Lu L - 

... LÎ l j j- aw ix> o j t x à La t i_i *fc i 


^-pLLuJ Lu jjLI I (j*«Uj ! âlj-a La. 1 11 j ! Ja. IJ t y ~t \ I U t jJk — 
t Là. L cuJo-ul UàxII S ^-fJIjJj (juLlJI (jsix. (ji.I jj - 

j-lalÀ, ^Lx. Ca^jÀ. Ijl ilj-ll j-uJU ljuJ-a-ûu l àjjuUJI 

(_j-à . Luli Lu J jî i i ûl j-ll jl*-* j V La 

SUUL ^jlLu Lulj IjJLa 
! isklj jLfû LùjJI sll (jLajjJLû La ! ^ïiU 


•• ^ 

VI j ‘ Lfluj^j IfL*. 
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‘Extraits cCefiCm 


- Cet automne, tu n'iras pas à Alger ! 

- Comment ? Et mes études ? 

- C’est ton père qui le veut... Tes études, c'est rien ! Ce que tu as étudié suffit! 

- Si les études ne sont rien, quelle est la chose qui a de la valeur pour vous ? 

- La chose qui est importante pour une fille comme toi, c'est son avenir... 
C'est ton père qui veut te marier ! (...) 

- La liberté octroyée ressemble au pain de l’aumône... (...) 

- Dis-lui que je ne me marierai pas, que je n'arrêterai pas mes études et que j'irai 
à Alger de toute façon. 

- Confonds le diable, ma fille, obéis à ton père! 

- La soumission dans laquelle tu as vécu, je n'y vivrai pas, moi... Sois la mère 
d'une antre si tu veux, mais moi, je ne laisserai pas la malédiction m'atteindre 
comme les autres femmes... Je ne suis pas une femme, as-tu compris? Je ne 
suis pas une femme ! 


où? 

- tin J 

merci 

1 f \ i» — .1 

seulement 

-L-Â-i = djj 

beaucoup 


il a de la chance 


lorsque 


•• iÿ-*4rî * = " 

3 a- L 

jamais 

J^3 = ...L» jj^c 

que m'inporte... 


montrer 


lorsque 

L* XM = lLi^ 

chose 

LL» 

aussi 

LÂjI = 

un peu 

>L_tli = Lj j *** 

ou bien 

Il 

parce que 

ùV = ijU 

étude jj = .3 

comme 


comme 

LS. = US 

quoi? 1 jl* / U = 3 . lj .2 


3 - La mère annonce à Nafissa que son père veut la marier. 

! j_jI jjU (jî» J im •**> La « y. *■ i I J U — • J * “ ‘ * * |*/ 
5 S i i 

• ••• ^ ^LLt ~ 

^ jl\j< ô\k U - 

ç ^- 1 *>L li lûj_Lc 
Lj_cLU JLLLlm_1I j_û iiü* * i 1 î L yJJI — 

• LL. J 3^ ‘-> 3 >- J ^Ul lilLL 

(Nafissa rentre dans sa chambre, et répète :) 

... <Ji ,A j.oJ 1 3L» 1 “Lj ’i « Il «LjaJI — 

(Puis elle revient où était sa mère, et lui dit :) 

l L -*J L J- 1 ” 

... JLJI (jL L+j» 

! vil L L ii < ^ " ~i ■ L i 3 LtfcjA 11 ^3^ ^ — 

... UI (JM y* * La ÇÙ| < Cuiyf, I JjJI ~ 

«jLiLl La i Lj I Laî < U ^jJj }\ ^ 

(JM A i La j ... (JJ i jÀ,V I Lu-lJ I i a ^ lï I 

! £> I j-a (jî« j *t La S Çi«| < ( û I j_a 


QUELQUES REMARQUES SUR 

ce dialecte algérien: 

1 . disparition de la hamza: âlj-a / Io^j / ^-*5. / 

2 . disparition des interdentales : / L) 

3. inaccompli Ire personne sing : £j 3* / pluriel : I 

4. pas de final à l'inaccompli : 

5. négation: 

- ne ...pas : Jh ...U / 0 «_»»“»"■ L«/ (jiL* L» 

- ne... rien : Jï*. ...U / ^ , 3 ^. Ij-i+L; U 

- phr. nominale : (il n'est pas) I 3 ^ 3 L. (je ne 

suis pas) / ,jî. Lüxlx L. (nous n'avons pas) 

6 . pas de ffi entre 2 verbes : yda.jj_; 

7. le pronom suffixe a devient j après une consonne : 

/ >J 

8 . interrogatifs : Jl Ij (quoi?) / ôjÜÎ (qui?) / (jjj (où?) 

9. à la place de ^1 on trouve _l : jjljdiJ tjL 

10 . préposition entre nom et complément (au lieu de 
l'annexion) : £ln / Lf*lH JjlLLuJU (l'avenir d'elle = son 
avenir) 

11 . relatif unique et invariable : 

12 . démonstratif à usage d'adjectif unique et invariable : jU 

13. accord de l'adjectif au pluriel même avec les noms de 
choses : Jlji. ^LLiLJ / pluriel externe masc. et fém. des 
adjectifs confondus : 

14. prolongation parfois du pronom Li*jî : L-lll 

15. notez la prononciation du nom "Alger" : j-*l jaJI. 


'////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 


I . üiaUtüill .--l.lMll 

6 5 4 3 2 1 


Proposés par 
Abdeljalil LAAMIRI, 
| professeur certifié 
au Collège 
Les Amonts 
(LES ULIS) 


Solutions dans le 
prochain numéro. 



Lj 


Oj I j 1 a 1 ~t .1 

^ (jM 11 <_jJJ it»_j|j_j (jl^a .2 

UjJJ 

.3 

JLujI — ylL l_La.j_o .4 

(LjjJJL.) 
I — Ôj-lJI - ^-»il .5 

Jj-M-J .6 


1 j 1 j I LL,j_. . N ^ 

- Lij \ 

?L±i ^ 
fj-c ^u.1 — J jx -T ^ 
(jj-jJI J-*-û — L 1 •%- A. jlx<» .1 ^ 
(ftj \ « t a) JL - Lj j^l .0 ^ 
jjIjaJL LuXa .*1 (/ 


— _ ^ 

horizontalement = Lü-iî l ^ 

1 


verticalement = Lj 
dans le désordre = 
à l'envers = i_, jl«. 
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Zln auteur , une date, un texte. 


QACEM AMIN 

(1865-1908) - Réformiste égyptien, disciple de 
Mohammad Abdouh. Etudes de droit au Caire et en 
France, magistrature en Egypte. Ses écrits sont un 
appel vibrant et argumenté pour la libération de la 
femme. 



1900 

C'est la grande époque de rappel à la réforme 
(ç^L-ŸI) de l'Islam sous l'influence des écrits de Jamâladdîn Al-Afghânî (mort 
en 1897) et de Mohammad Abdouh (mort en 1905). 


"LIBERATION DE LA FEMME" 

Dans son premier livre ïljll ("La Libération de la Femme"), Qacem Amîn 
analyse tes problèmes de l'éducation et du rôle social de la femme, pose le problème 
du voile et aborde la question du mariage et de la répudiation. Son argumentation en 
vue de l'amélioration de la condition de la femme se fait à partir de l'Islam. C'est une 
levée de boucliers de la part de nombreux savants conservateurs. En réponse à ces 
critiques - qui ne désarmeront pas - Qacem Amîn publie îîjil ("La 

Femme Nouvelle") en 1900 dont est extrait le passage ci-dessous. Ses idées ont fait 
école et ont influencé le "mouvement féministe" dans les pays arabes. Elles ont 
notamment joué un grand rôle pour la rédaction du Code de la Famille tunisien. 


* ll>-* I Âlj-il ijix (jl V JLa». \ f .4 

4 *» 4 p 

ô-* Jjl*-ll ^ JUkjJI j| 

^ fli rt\ Jlj JU,jJI Oj-j (jVI I ■ wvi 

JJj < ^ ll i-oV 1 oLi,t.U > «_N"L> ■ *i~ ^ .^i i 

4 4 4 

JU.jJ I 

ù* (> Cj Uj i^i 11 LxlLrt *> 0<-t VI 9 

9 04^11^1 j] ji ^Jk Lî^liî J-^îj VJLr 

îlj-ll j(j-A 3 _*-OLmVI juîJI l_4j .5 

I4-JI 5-LLrtJI »1 a j\ cr 1 ! 

I » (J I (J-UI I <_iVI 

« J^-jJI 11 a <1jjjVI OxaJ» Üj . HP 

t _ ( -Lc Â-lalujJ I élû iJl_o i-J j-y À 

‘ îl^-jj-ll <_LLuj u j Gajj 

4 * 

CjL-JjaJI p La \ 11 Q Lua \ 1 liLlj 

" J4 4 

J-« " t rk i. jU. jJj .6 

4 4 

‘ - r‘> ‘ L>-® (jLtrt-jVI 

ù>ûLî cnk t JIajJI L>-* Î1U.I ijj«irt"i 
. j l i. rt ft 11 (2>-c jï-^J L* \ n ■ .1 -n. -«-Il 

2 JjÀI Lj 

fcH- 4 /SdJdaJI iJ^JI l_jL1£ J*+*) 


<1 


i < À rt 


Ji*JI 


<±ll 


<jî f-fcj ••• .1 



( 4 UL: ll*« i rt l L^lîJ i 0 L 4 JI élà ^ *1 jll 

^ ùl f ‘ ^ LfL_*j 

ù 4 * ^ l > ij ^- U û jjîj , .i« 

V U-f^-J ur* 

I Lfll J ' xàJj jî LfJ L» . 

. < 1 aU. J■ oi < ^jVIj II 

-U_J J-fcX. Jjî_i .2 

^ (jUaLIj ôîjil Û.J . i^jLa^JI 

tji Lt j l f * 1 -A-^ l.>»"»“ 'V JLa.jJI LhÜJil j^-lll La^J I 

1^1 — Jll^ — cül^ ^jl I■ I *1 jll * • » > L» à >. -> ,•. 

... V J^j-ll <-*- _ > > U 
»U. 1 « JI ^Jixî ^Îj èîjili .3 

• >—îJalj-*Jlj O^Lrtlirt-kVI <_J j i". j 

ulij 

Ijl * "> * » 1 Jl^j-ll (jV < Ji*JI ! 4 j ’i j >t 
O jLuLiuiLi | \J .a J I Crtnj 14âj 6SjXc VLl=J 
« J^*J U cLtjlïj 

* SFf-H « f Lu* 1 11 

(jj^UI l>-* C^â ti ^t ll Oj-i (jVI ajiLikj U_i 


corporel 


pratique 


voile ■ .L-^-w 

se voiler 


prétendre 

- r5 -i 

loi £-jl>ii ^ 

Ijtjjji .5 

être éclairé <J_Lc 


accusation 3 .°p 

être confiné 

„ J 

créer 

i jiî 

pouvoir 

3 L î .-?■ 

se renforcer 

(SJÜ 

manque, déficit 3 I 

cacher 

S 'y_ 

doter, pourvoir _ CJij 

verset 


détermination 

Laj^X 

argument, prétexte 3l£. 

séduire 

-à± 

raison 

£ Jll 

lliJI 11*1 Ul 

catégorie 


asservissement il .°~ Al 

abuser 


vertu 

31 ..Il 

en faire autant 


ici: artificiel 


nature 3» .. L 

ruse 

ijl». jr LLuk 

priver de 

<>?- 

conférer 

Jjl 

admettre Val _ .4 

plus bas IaIÎ 

digne de 

-I Jiî 

don 

Cli 1 P Lj-A 

pouvoir 

3 L Tl 

pour la discussion 

dépasser i jU .3 

progrès 


faiblesse 

«_ 4a .I» 

être permis 

111^.6 

autoriser 

cM 

sensibilité v=J £ u - l-.-S \ 

moral 


penchant, goût Jl_, 

fait d'écarter 

O ^ 

dépouiller, retirer 


>~LLIjl ^ LlLU 

ignorant 

La, 

passion 

ol £ »>fA 

mal 


disparité 


sentiment 


J-i. 1 **» ir* -2 

indépendant 

JIÜa 

éventuel 


classe, couche ^1 

C * * / L 

différence ^ 

dans la voie de 

domination 


débauche 

jiuéà 

jouissance de 


génération JUlî ^ 

fait de déchirer jl* 

être séparé de 

- 1 
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Une vitte, un monument : %airouan et sa Tnosquée 


I a «a La 3 ç ) 1 3 j ^ 11 


Kairouan (Tunisie), avec ses mosquées, ses marchés, ses murailles, ses célèbres citernes, ses 
maisons médiévales, ses sites archéologiques d'al-Abbassiyya, d'al-Raqqada et de Sabra 
al-Mansuriyya, est un véritable musée islamique. Etape obligée dans les circuits touristiques de 
qualité, Kairouan est également connue pour son artisanat, le tissage de tapis notamment. 




1 - \ 
h 

i ^ lA* ^ : 

• V—»J-C fS °v .U-j (ji-C j 

. 3 « i u ' i *—à—JI 1* jA£Lj ^JbJJx J jJLi : Lp 1*\ IU 

i î-jlic Xi TV* f le (j I jj jfl I I Cim ml : -* 1 J Lj 

jtJ-i jj I j jt. _t-J I J^Lî £_âlà ,j_j 

( _ £r û L& j me <_1jxLI C.> i*iLc Xâj . * 1 L \ j 1 .11 

- < M . rt Lfc UjâÀ.ll (T • T — A..) <_JUYI t^ f 

ç—a L>J I J % m 1,1) 6 Xi^£ <L-i J A £_j| jj I J » • IjXAuij_ _ 

<_JlcVl . (jJI < îjUjJIj j j « j (jiljA-Vlj *±j 3 LUI v-iIj-jVI .i,çk iu 4j 

Oilii Ij^j-* dilU Ixjxc. <±jj\j£j oL* jî IflLf^ljj «Là ijll ojjj»xl 

(^jàVI ^j_iUI iLuijjâJI p I j I Lajjijj LjL^âJl cjaa.Ijj L 4 J 1 I fl j L*^_a j 

• (_>“-? U j 4 -‘-“J-*-«J ■ Cau^h LaJ I (j«j jj JJ!La 


t-M' 


I : SU - Y 




AT Y j ATT jjù) J^.1 j-* (j-Lc ^«LjJI ^ jU I ^ ^JLJI xv.j*II sxJù 
(jJlj xij . <_JLJI j jjU I (^jÀ-î ^La _ i «j^j <-j1x cj-jj^Îj (AVOj 

XÎj OujxII (ja ■ } i «Ci Xix £_iLi jj_j Cl if 6 Lk-j ^ jj I JjYl ' I 1 
cJqJ»j_i_JI) <Laj jjLlI <-jjjVI j_iljJ.I (j_« ojÔà.] ^IàjJI ix^xî <_xi .->1 *«Tj-J 
"T" J£ii. Lf lx. VjA-l-l ^ ■ !>“ * i » Jjl j-Aj . (<LiJiL* jjJ IJ 

< a j a ^j-â J^>L*j 6 Jj Xc 1 £ I J-j (j-4 OULa £_lj I Ls* jjjj j Lx^xi 

jjjJjuiil jjAjLLlI <Üj (j-l juiJ I ^jLaaII I jjjLj <JjI_1jj ^jLouil 

. (i^jIjaJ.1 CjJ ^LÎLa jji_j|) ^ujLuJI (jjJLil xl a v^jjÀil ^1 


( ; • t. « v » j * 1 j ‘ • 

-i v-P-* il » » » <■■'• » i 1 • 

* T, . . : w i •. ( î~r-" 


Ul : jî « « • • 1 » 1 • 1 


(j Irf» 11 


i_j I jj-U <j-i 


A—u 


Kairouan:' 
Plan de la 
Grande 
Mosquée j 


Vocabulaire de 


d'une cour ( ^ 


( Sjlli ou 3jÜA ou jJa) massif et iÜjîiVl 

plusieurs portes. Dans la salle de prière se ]es sites archéologiques 

trouve le célèbre mihrab (1) ( . Z . ) et 

o v ' K • ' concevoir 

le minbar (2) ( >xi_. ) de bois sculpté, ainsi .. - 

que la magnifique coupole ( 11 l 5 ) qui s'élève . ü "' ^ 1 

devant le mur de la qibla (3) ( üalll ) . r égi° n - contrée l 


actuel 


l’apogée 

^j-aXII 

être situé X j. 1 

siècle 

ù°A 

les Aghlabides 

UJÛYI 

à une distance de ali Lr li 

étape 


construire 

/ 5 ^ 

t ■ .*. 

au sud de Cjjjj. 

modification 

vZj 1 ^ JjOaj 

chefs- 


à l'ouest de 

restauration 

_ 1 °- 

d'oeuvres architecturaux 

habitant jl< 

colonne 

? ' 

à Sa*. 1 £ J J*I 

bassin 


? 1 ' s /* ' a 

—J JJx j .11 i 

marbre 


se détériorer 


on évalue leur nombre à 


tfjSYljJljil crise 
igiques catastrophe 


âme, habitant 
XijljSi ^ üjli histoire 
yijjj y£’A‘ ctre fondé 


remarquer peu a peu I . r ■ j r- armée 

. °y 

(1) Niche souvent richement décorée située en ‘ n ^ uence face à # |j| conquérir 

général au centre du mur de la qbla. l’art oriental ' jtlj I Ail I ^ b • 

(2) Chaire à prêcher. (3) Direction de la Mecque. _ la Grande-Mosguee ^Ul aWI .2 b y zantin 

*re?(pfl.ra6 - n° 2 mars-avril 1990 


£ jU £ £Ùjlj centre culturel et religieux 

par 

■■ jA A* 

£ljj £ îjjklj reculer 

chef 

JjL* 

^ •* . N q /• 

peu a peu 1 . 

armée 


jjiu face à # |j| 

conquérir 

- 

4 0 / 

é>iJI la Grande-Mosquée j_*LaJI 1 ^..° Il .2 

byzantin 
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P. 8 : Comment rédiger une lettre en arabe. 

P. 9 à 13 : Cinq lettres extraites de romans ou de 
nouvelles contemporaines: 

~p 9 :àson directeur». (H. MAHFOUZ- Egypte) 
à sa tante... (A. BENHADOUGA - Algérie) 
-p 10: à son ancien petit ami... (S. IDRISS - Liban) 
* p 11 : testament». (T. SAÜH-Soudan) 

- p 12 & 13: à un "ami n ... (M. AUtiURR- Emirats) 


mon cher ami 


Untel 


mon cher 

ifj-, 

Monsieur 


respecté 

^ r ° » 

Monsieur 

..V^.M.1 1 » J ■ ^ - 

(exprimé avec plus d'égards) 

le directeur général 

fUJI 

salutation 


"parfumé" 


fraternel 



(expression servant à annoncer ,u_jj 
la fin des salutations d'usage et le 
début du texte de la lettre) 

pur 

respect ^1 

enfin I >^iîj 

recevez, veuillez recevoir J îi~. 

meilleurs voeux! .-. I A 1~.I l . ■ ■ L î 
au revoir! 

O - 

considération distinguée j_. <«" Il ^Li 
au revoir! 

(d'usage plus traditionnel) 
sincère, fidèle 

"qui aime" ‘ 

fidèle 

"qui estime" 

"aie longue vie pour t.Il 

[le bonheur de] ton ami (moi)" 


(1) Lieu et date ex.: \\\. jliî N -ZZZ^ZZZTn" 

(2) Identité du destinataire: 

- s'il s’agit d'un ami: ^>JI ou 0 

tout simplement " 

- s'il s'agit d'une connaissance à laquelle on ( 4 ) 

voudrait exprimer de la déférence:- 

a_u-JI ou, pour manifester plus ~ 

d'égards: f j^J.1 a+mJ I lj ---—. 

- s'il s'agit d'un responsable officiel: 

«... » 11 ê («...» :onse -- 

contentera d'indiquer la fonction sans citer le nom. _ 

Ex: f LJ I j-iXÜ I 6juÀa ) 

(3) Les salutations d'introduction: ( 6 ) 

-à un ami: jjuj j * j-L-c < _> ou -( 7 ) 

Sa —ij < i->~i 

- à une connaissance: j 1 U. L " ~ - f 

- à un responsable: ,u _»j u II j <1^ Disposition générale ] 

(4) Le texte. ^ d'une lettre courante ) 

(5) Les salutations finales: 

- à un ami: * ULII Ji* l^ïj 

- à une connaissance: ^J-c j fl yia.VIj ^aUJ) j^Li CL. IjiljLi lj-Li.îj 

- à un responsable: 

jjdilJI J3U J j ii i I^Îj 

(6) La signature: en général limitée au prénom suivi du nom. Mais pour les amis on 

saisira cette occasion ultime pour exprimer du nouveau son estime et ses sentiments: 
ex: jjü>Li i. * 1 ij ou ô>Li ou tj>Li I ■»!« . etc... 

On pourra également enchaîner avec les salutations finales en disant: 

(j^Li JaII o-*jj ou cLàV j j ou t, t-ajl .*lâ. I |j_,] j etc... 

(7) L'adresse de l'expéditeur. 


Comment 


rédigé 


une lettre 
arabe? 


en 


Ceux qui de par leur métier ont à lire des lettres rédigées dans une langue étrangère remarquent combien l'art de 
rédiger une lettre diffère d'une langue à l'autre. Les expressions courantes, les salutations, l'utilisation de la feuille, la 
signature, etc. sont autant d'éléments qu'il faudrait connaître avant d'écrire à son correspondant étranger. En 
introduction aux textes (cinq lettres) qui composent ce dossier voici en quelques points les expressions les plus 
couramment employées par tes Arabes aujourd'hui. 




Le héros, un petit fonctionnaire ambitieux et un peu naïf, écrit à son 
directeur général. Soucieux de manifester son intérêt sans limite pour 'Ç\ c\ c\ 
son travail auquel il consacre tous ses efforts, il lui annonce avec fierté -**• -** 
qu'il vient d'obtenir sa licence en droit. 


A SON DIRECTEUR 


L'auteur : NaguJb MAHFOUZ {Egypte). 
Extrait du roman : . 


celui qui s'inspire 
courage 

« y O ^ 

génie 

As 

sous la protection de 
i ' , 

je vous prie fjîi-ll 
d'avoir la bonté de 
dossier 

courrier ("arrivant") jjlj 
archives 


titre employé SjUAJ I 
à l'adresse d'un dignitaire 
avoir l'honneur de _> 

fait de porter à la I 

connaissance de qqn 
licence 

• 9 * * I 

droit jjiv £ 

pour acquérir ^UJI j* 'ïjl jüHj 
davantage de science 
fait de compléter JI iSl ...J 

moyen JjLtaj £ ll_iuj 


. j_JjJ.I 6jI*_lxJI ï j » 

I Ù_A (JjiaJI ’» I ■ - J I jj-Lc 1 ^. J -fart-k ^ *v ' I a ,1— û jiq."l | 

c ■ à U J a 1 I <_i j jj .A 11 (JjU-ujJJ vr*<“ .“lj ^_L«J I jj_• tjl j*t ml pLdl 

flui *iiUI Jji « f£ijl«-xq iljjLu: «> Cv+JI 

<ü_a ^ IJI j <LÜ I 4_Li_Lv 

>1 ÎIai ÎJLijil » jL ^ix J I I l À j-oVIj jvJjÜ Lj f j<~ I I elvj 

• 

^ IJ ~ v I (j-J Li (J j_xi_J ÎjU-uJI l. 1 * La Lj I j I ■ Art ~ j 

« OjUijiLvlL JjljJ I *_ajI£ — y-uj-i-x (jlu-ÎLc 
( jj-tJ — fJJJI jlJ ) i. i l ^ 1 / |Âj-tAx ' 


Cf présentation du roman pp 4-5. Après avoir 
connu la volonté qu'a son père de la marier, 
Nafissa écrit à sa tante à Alger pour l'appeler 
au secours : 


T^NTE : APPEL 


/COURS 


L'auteur : Abdelhamid BENHADOUGA (Algérie). Extrait du rom» : jùaJI ^ y . 


o^-i ^ ‘ ù^j lBr ^ • ^64 ••• » 

3 ta I j jJàJ I 6 JJ& «.* 1 \ a 6j^jl La (J£ .3 (^J-Al LS^ y *1 LS ^ ^ L> ^ *1 

<jî JLu_c < Lia ^jJLI (jî La jLLvî t ^ r lJI ^ <^î ùJj • ^ ** . »*■ '» 

ï 6 J jJfl La * à tfl i“i (jjJ <U j-LuJI ^JL_JaJixqJj jjl^jaJI Jj-C. I V| ^ ^uùaLflJI C_lJ jJ I 

6j. U x A -a ^ xu fl ’ t Ja Ixxx fl Vlj . iiU a J>clj ^ (jx»A_iii 4 J-* Ù* JJ"*J * * jj <A_J LU. 

■ U ^_0 ^ xa fl \ i (JjSfc J L^. j V OlyJI ^_fl 6 J. A ». ‘ « . <J »_0 La-a.1 (jl (j^AJ i. fl j^xoj I V j <_fljxl 

. J^JI Ià-A . I > j^ -L (jl^ <-j| JLLj . (^j-o_c >i. fl* < in JiVl (jJ-c ^.1 
... (jî dJj^ jl « 6 j-J JaJ I cU - ^ J J-*J • U f ^ij-u*î-U * < ^ J I j 

. ■*! j U *i *i| ^_j| . 5 > v 1 > 11 ^t_i_uù 

«. < xq J fl ~l . ^,_J| A-^11 J_Lfl| J *.*11 i fl| ^jLia. (jU * J rt -Lx t i I I Ijjfl (jL*i (j^-J L& 4 o J .2 

*LîjwL» (j-J ilu-J/ .lu/ l_jj.1v// £C-I J ’ tjx: ^ ^ T xq I J J J . *_j I j-àJ I I j_A ^_fl J 1 ^ fl | (j I < JA tk ] j^-fl| 

( Jj/jv// - £-ljj-l//J jxl lU lllh^JI ISjuiJI ) J J ^ fl ~ l > *llida.î (jî ^_JftJLxq] V . Lfàx fl * >] (jî (j^AJ 


Quelques -tournures : 

y I j J Îaj LÜ_ I I uJ\ Jjx.1 Vî — 

il a décidé que je ne retournerai pas à Alger pour 
poursuivre mes études 


arriver, venir _ 

pourvu qu'il.*LA 

fait d'empêcher £ jj U jl°A 


o j ??"" lï”' _ y 

j ^*1 — exécution 


on dit que c'était le fiancé de ma sœur Zoulikha 
° r .. ..' J? < . 


... f IüjI (jLdj i ^ ^ * 

quelque soit la qualité de cette personne... 

*•• i^*-îAj ùl ... iiLl* *jv jî L* — 
Tonr ce que j'attend de toi... c'est que tu viennes... 

... .. ï_ >* 11 ^.m~ i jjl dl... r - 

Pourvu que tu puisses empêcher la réalisation de... 


obligé de 
mise en place 
solution 

i_»û 

conséquence 

embrasser 


■jl -v d 
Ijx ^ î_l51x 


poste, fonction . 

maire 

î-jjill 1 A 

quelque soit... 

&L4L.2 

désolation 


interrompre 

jl ^Lï\\ 

en détails 


arriver, se produire JL çûj 

au sujet de... 

... y L£j 

devenir, sort 


implorer 

- k-j- 3 

circonstances 

Ajji 


oppression 

représenter 

juge 

bourreau 

poursuite 

marier à 

s'imaginer 

double 


ù-îCJJ 
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L’auteur rSuhayilDRlSS (Uban). 
Extrait delà nouvelle: 'taLI 2 juü* . 

. 1 -s - _ 1 1. .'•-Il .11*. -.î 1 1 0 II 1 . II. 


jjî j-L ... cU-JÎ !-*MJ L*^Jj •• -LLuli jî 

< ft+iy 1 düj (>. ^jjî i^ji 

•• LT^ LT^ (jî l 4 ^Î cLxwjî 

LjJj ! i,_t rj I LJj <_ 1 aJ OjIJ-j 2Jà_aJJ I <*ll". A *» « j .4 
ôl lll (jL L S <1 *. » A jj| Ll >1 f (jL ^111 U : ^ \J Î..." I 
Iwjl^âjl L }jy I (jl C L **» Ijlj .. L I A ‘ -* , J « ■ *■ 

Vî Lloic yi > A » (jl£ : «JlU JjÂÎ ^Li i i _> 1 <<» 11 La.LJI 
JlUJI t ‘ 11 a J V jdUJ 2_àJL_* à 1 a j .. * UdA.1 r ^ . 
ùlj « * (_ » -*■ ~ il A (jî L Lr >-lA.< jJLI .. * IfJ .*L .J.j (jî VI 
L ùVI jaajj .. «allJ [ \ i j , rt~ » (jîj , c_LI J j Lia 
liliA (j-c LuA»^xa (jîj La cJÎ^a (jî Jj_j j.iiJI (jî 
A-J j_a Lalx ^ l m i (j I «ÜJ I 6 ^ * AI â , * l j j 2 i 2 *.«11 1 

. 6J_».iL J LâLa. ^_i 2 « ■ *> 11 
|j^c Làaa f- ii A (jî JLaaaa ja^c L LJLL jVlj .5 
>L < i_ rLI ypû ^liiuJI I *> ■ l «• ■ j La Là ( j *1 i « l.t i .t-w 

! * 2J|j_mJI àjL.nJI I 

.. ^^iaAaa la ^ >_t~i*CÎ 

« . 1 . i p Li 

J J / I. L -J ! ÏIa J" 

(um jj--Jjio^ur) 


" -’ ^ wmiiw uwuruii/ /Cû OUUVUimo UUII IIUII 

sentimental très fort qu'il avait avec une collègue qui partageait son 
bureau. Voici une des lettres de cette femme aujourd'hui mariée avec un 
autre: 


(jî jjî V LIA .. L_JJ 2aLUI jUI .»kj ...] .1 

.. (_ , '*• A l <1*^1 (jî LLjÎ Jjî V (jLV « (JaaAjl LJ JaaJ 

(^xilll ^jaaaVl (jJ oauàaj ^LÎ LàLÎ ,jî 


- - - ^ 

LlxJ ! Ja.î . Lâaa (jL < jl^âJL LjU 

2a j j I.wî ^>jJI LÎj . j^aaLU ^laJI 


* _ 


Lai oj 


• £Jj *^*^“1 j ù 


JJ-* (^*1 


L^a (j I LJ <JJI jaiJl (jàlj < 2a_ï IJ 21 j a ^ b L_û L^. 

•• trïJji 1 

^ ^j l f (jVl jL i^jaJI (jîa L ■*! V .2 

LL .. * < r t-k ll 2JuJ » j ait <» L LL .-.i K ! J^.î , à . 

Li 4 Lfa ^ 4 -i i A j Î (^Lî (^1 j LUI Lfla ^1 2à*JJI 

^ ^Ji lLaj 

JL-a jLi .. (jJoLila OaLLLj |aUaâj JLuA (jî JjJLai 
2lL I 4 AÎ < <a jlâ-cî L Ji .. La 11a (ja 

.. La Ij llAa (jî L^.î 2_ilL (^«aJj « >_iLI 

Lfa Cl f t (J-LI (jJ jV I 2JLajJI . 1 j» ... L ^Lî .3 
LJ oJJ (^î ^Lî S (_>LaIjJo I (^LAjjL ^ja LaJI 



ûc/e/^aes -tournures : 

3 '.? °. ^r jî a 

... *l [J cil jU — 

peut-être n as-tu pas su que je me suis mariée... 

Ljj ..i* j m ] f>Ll lâî - 
je suis aujourd'hui la plus heureuse des épouses 

lâjal \yj, Vl 1 k'kj (jü — 

il fallait que nous ne nous aimions pas l’un l'autre 
LLi: ji Vl JilxJ I iüL' V jLlJ UJllL ali J - 

IL 

c'est une entorse au destin dont l'être raisonnable 
ne peut que rire 

jî L.i_lf ■ dl — 

il était écrit que nous nous rencontrerions 

I jaà. j Ai A Ll l I cUâ (j m LliljjLJ — 

il nous change cette malédiction en bénédiction et 
en bien 

VA < t_aJI >lâ.» Il Li-^lx caâij I ~ I « ( j M « — 

^ * S “ ^ ÿ ''sàts 

Aâl. t i Al l ^,-j âjUUI I 

si nous avons manqué (notre rendez-vous avec 
l’amour), si notre destin fut de souffrir dans l’amour, 
(au moins) ne manquons pas le bonheur dans 
l'amitié... 


55 10 —Te^^raô ■ n° 2 mars-avril 1990; 


cœur, esprit 

> 

des gens 

Lj 

demander 11.1 

cependant, mais 

ûî 

rendre malheureux 


(une faveur) 


réprimer, mater 

- J+* 

rendre heureux 

,ia ml 

excuse 


supplier 


essayer, tenter 

V->^ 

souhaiter, désirer 

ÿ -V 

amusant, drôle 

cL^li.4 

expliquer 

JL 

gêne, peine 


stupide 


statuer, trancher 


avoir la joie de 

°.A of. 

(J 1 AdA-Uil 

il faut que 

û .; .-î' 

0 ' ^ 

recourir à 

jlLLl 

faire part 

w 

transgression 

u/uL 

logique 

jlL 

mettre au monde 

-é^J 

sensé, raisonnable vlîL 

_J J LA V 

garçon 

r vi 

se rencontrer 


il n'y a pas lieu de 


oui, parfaitement 

J^î 

échanger 

JjLa 

être persuadé 

'Lilj 

croire, imaginer 

iiL 

atteindre, frapper 

<_jL1 

pouvoir, capacité 

2AU. 

se fiancer avec 

ilLI 

sembler, paraître 

L IL 

échapper à 

c^jLin 

raffiné, éduqué 


avoir pitié de 


envoyer f_ 

iCui ‘ .3 

prier 


remplacer 


quitter 

JjL 

se réjouir de 

-jLiü 

surcroît 

Xijl 

Tripoli 

Dm x ^ 

bonheur 

.ni 

bienfait, faveur 

lL 

bâtir, construire 


à coup sûr 

Liv.2 

époque 

.5 

prévision, présage 


combler de u ll £_Hj 

échapper à 

L Lia 

croyance 

jliLl 

bénédiction 


malheur 

al il 

philosophie 

3 «...?» 

malédiction 

2aSj 

bonheur 

tjlxui 

inspiration 

r<Lj 

le destin 

jiiii 






... la correspondance 


uAjj^lu .1 

les biens de ce monde 
protection 2_*j 

fidèle, honnête 
comportement 
confiant 

sagesse, prudence 
accomplir, réaliser 
avoir la chance de 
englober 


C*-* 


UL. 


LS 


y 


protection 
aide, appui 
conseiller 
conseiller 
éviter, épargner 
difficulté, peine 
grandir, croître 
normal, ordinaire 


dLJ^S. 

2_,l *J 

ùï 
. ? 




J le 


coupure o 
fragment 
fait de passer 
appréciation 
au fond 
viser 


LS 

I £ 2 .^.1 .2 

2y*.^ 

iLll 

tPJ-r 

imprégné « .3 

inondation cjI ç: 
occuper 'jid 

sens (jl*-« £ 

signification 
alors 

regret, pitié 
transformer 
imagination 
malfaisant 

abimer qqn 




jl2. 

j jj-i-ôJ I (3-^JÎ 


LT 1 * 2 - 4 

j 

*' 3 

j 

Cilil 


espérer 

rester, demeurer 
surveiller 
justification 
existence 
égoïsme 
je n'y peux rien 
il est vain de (Jjl*. V 
ruse, mystification £lai 
appel ,|jj 

revenir souvent 
destin, destinée > ■ - 


essayer, tenter d"*». -5 


L'auteur :ïayyebSÀUH (Soudan). 

Extrait du roman "ju-Ui . 


TESTAMENT.. 


Le narrateur, un Soudanais instruit, revient dans son village natal après sept ans d'études médiocres en Angleterre 
Auprès des siens, il fait la découverte d'un homme étrange. On ignorait tout de son passé, mais cela ne gênait per¬ 
sonne. Il était très écouté au Conseil du village. Un jour, stupéfait, le narrateur découvre que œt homme avait fait de 
brillantes études en Angleterre. Puis, peu de temps après, il est informé de sa mori et apprend qu'il l'avait choisi 
comme exécuteur testamentaire. Voici cette lettre-testament": 

Jlî fU) Lîj , aôlj yï L^xll <> ylL. J£j *^>*1 yUl» -1 

LT 1 ! • uij^fcUI y* J 4 Jla JS; ^Lc Uj-*Î ùj£Llu 

ddl . u ,.«« j (J 3_*xkJI *1 à (jjjl ôl d-j-A ..1 L \ ^ \\<I J . lj- j 

(jlj ‘ -rt'. j Ij .n ii «J <JJ& ù* J dl-iLcj-j yljj J-AÎ ijî - * 

^Lax 3-jjLc SLii»j T i » (jî La_axcLaj . 11 4 ■-.« L,.. I La 1 -1 ■ ’■ 


LfLi.x-* |J ydl < 3-ijÂJI dd à i lL»UJI Lr üç-llL* dJ d^î L*îj .2 

. dJj J^LC .J «LjLîÜ 3-5jÜa IjjJjij (jjj CiLaLoÎ < J_lÎ £>-• CJJ-lL 

• Lf^LALl JuAjÎ V ydl o.U,Ldi dxcUn JU. [/\ 

d\j*l lA* L^œLuJj 3J^èJI ^dj 1 i^j^uld.I cJ jJ I j-idLi dJ djd Lîj 
Li£aa dJj |j| — La_A^aÎ o-ldl LaLuj ^ ■afj ii .K 

^ l>^j “ *-• J-* cAJI 1 * ài-ll if* l ’ i u l e j LjI L> Jd j - 

• SH ^ ' LA.f â ï _.i-> 3 _j^jua Lf Lc. La_a xeLu_i dJj 

xLJI Ixa Çrui t A a tidi Ijj .3 

crj! lj~^*~* ^ * 1 /^ C-^ ^ Lfjl^A JJLaJLui jjli oIjUûl^.j 4~l‘, l ,Xj « 

x5^. ^ • * *jJxa à 1 *-* 

t>l Ù< f-4-W • dfA ( _ > ^d IxA . Jkj ^1 XJ j i pli jJL 

• ^ JdJi 6^-i^ J^fdl djj 

lA* (*La1 ù*>^ l»++2\J , JJiî cû^ .4 

<lli La^aj fî ^Ld , îl^LÎ cd-oJI Ji î V Ij^u. 

• ydî y* JI ^ dJA-JI dxlJI dJj . jiàJ I ^ Ixà. jj-» (_^jXa. V . ^ î I V 

' ç^j _ l * ùi j* ‘ Ij^à c lII â yld j . L i*Xmj m < Lia ^I jjj ^" l q] .- t \ \ h 

• L^J J l ^ ' dJj L J . ï * A La .J A 

f'H’l I CH ‘ J-.VI , <idl ÇAA-; La yÜAy djxî y^ll .5 

yl LS*\jH JXOAy Jj-Lu ^Jl yJudxi yAj Î_A4_LA ^LdLÎ . dXUMjl 


JXà 3-a 1 Aj J i J < l_A_à>li jî La-A AjaÎ 


: I xi 


À 131 


o^i ^J 


(Jjjl i . dxa. 5 jjaa> dj-i CLxd yllV 3 -^*LaVI > J 11 a -a ] yül . Jaa.jJI , ^jAjJI 

* • ^ d Jx^j-ll ^xLtii L)l c^d yÀÀÜj yijjAA* L yxAjî cr J-A 

“ ÏJ>d/ ^ lj ) çJLa < ; 4 j L U "JUoiJI <_,_// ' Ù-C. 


' o !> 

trouble 
apparaître 
ignorance feinte 
chacun des deux 
microbe 
infection 
confiance 
remarquer 

^ y i 

cui jl JbÂ JaajJI Le La 

l’heure du départ a sonné 
adieu! IaIjj 


Jjld 

UA51S 

3LÜ 


Quelques -tournures : 


u* . * L 1 LaÎ iiLJj L J» jJ 

à un homme qui n'a pas eu la chance de te connaître comme il convient * 

_>Id I 2 âJLa .-.nL~. °-T L« I. ^ jj] 

épargne-leur autant que tu peux la peine du voyage 

A 0^)0*^ ^ ^ ^ X 

Û-LJI L -A j (jî y*UA (_>“d 

mon hui n'es't par ftt'ifr aient une bonne opinion de moi ' 

V>!d J-aaÎ <J 

te//e une chose qui a un sens à côté d'autres sens plus profonds ' > 

^jldl a^j UfAiJ ... ylaJj LÜ lj] 

çuei malheur ce serait si mes enfants grandissaient avec ce microbe en eux ! 
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•MÏIllVk 


‘An i 







L'auteur : Mohammad AL-MURR (Emirats Arabes Unis). 
Extrait d’une nouve#e*uJiLLî 1 .v r durecuall: 

“>* k* 


& 


venir 


courage 

î_t U_i 

suffisant 

LIS 

définition 

o l 

■ I J.llWâ 

sort, destin 


durer 


affaire, problème LJldû 

simple, facile 


s'interroger 

J» U*ü 


. ü-d-L 

chose, affaire 

G 

langue 

(jLuiJ .2 

incorrect 


blessant 

Cjk- 

des gens 

c>“ LjI 

supporter 

Jlill 

supporter 

j . -v ~ . .. | 

coup, attaque 

d<l ^ l1«jl 

verbal 


goût 

(jljjî t ÜJ - 1 - 3 

concorder 

, 3 ÀJJ 

chant 

*llÀ 

sourd 


se moquer de 

^U — illvà .4 

informer 


femelle, femme d*j 1 

blessé 

c 

raté 

J 4 Li a 

se divertir 

p 

accrocher, attacher -j i>U 

A a 

croire 

^ ti 

insister 

fou de 

^«r * 1 s 
- r-> 

-r-- s 

fidèle 

s 

sincère 

f 

cadeau 

LjIj-Â ^ Ljoj» ^ 

fleur 

_9 o s 

j jj J c Jjj d 

bijoux 

v 

téléphoné 

. à -. I ft 

"n P 

découvrir 

uIÜÉI 

" P 


: ,JU. fcVl JJ » 

"Afoïtf sommes très différents..." 

ôjJLa iû-* : {jjilüJI f Kû | <jl ^_iU< wl V ^.iûV 3JL-ujJI *jjk dJ ■ iû<f .1 

ï-cla-AJI ^*>_>~ Ij-j V LüLilüj-tt p 1 _> i » l * >il oKl (jI dJjl Ulj LLijJa 

J p IiiiVi i ii < A t > | I Li Cm 1 I LIUu-o ■ *** Ij * ■ “ ■*■ » I * <J3 I Juia J ■ ■ ~ .Li l-v* , S i À K1 1 

(...) 6j_d£ JJ-*Î (j-i ôLâilÀ_* t>a-j S IjU 

"7e ne supporte pas tes attaques verbales..." 

(j^.l • *1 j j-î dJlû-à i Ia. jIa. j 3_lLld <JL* j U > I j l*1^ * I ■«! *.l... I ,2 

dûl'n k J a -v “,..i *i Ll « I « >j i»IM «a.-«i lj < dû^jdl « dût^Àl < d~*l . * dJj 

(...) ÇklU\ 

"Tu n'aimes pas Oum Kalthoum..." 

^ <jl (^j-* tjLa-jV Jji : V cùl . IxjI Jüû V LlSljjî .3 

(...) S <Jjj (jl jl <j£ f f.Ltl 

"Tu ne comprends pas les femmes..." 

d j dl I .. 6 .A « ~v illû 1 ~k L-o « >*1 il J ~v ■/> i j » 1 m *i 11 j» | V ■ ~ I < r- 1... *■ 11J .4 
jLtû Vj 1 +j JujmJ d«.4 ^ 1 l+ilj JdLLlI L^ljj jj-4 * (jdûî Lfûî ô-*j du 

< -Ludduj dij Lfû] j d-* •dlü-. l+ll (jlc ojj-aî « (j-«^ Jju-aû .. Lfj dJJ 

VJ oL^jJI j JIjJo ojLcLd dJiLfJI t icjl^Ajdlj JjjjJIj Llo+JI l*J 

. J-Ajd I Lf À dûd-o j Aa.î £~a >~tgj> j l<jUÎ dmi ’t _> 

"Tu traites mal ta mère..." 

}) ^ cuûK cuk ^ 5-u^Jf ULu^VI diû , * 1 dû Jl jJ dûLLu .5 

V Ljt. ^ .l r» .. V < >1 Ij < L*£J <L«jld iiùjJ Ld d^-»lj cdl 1^1 — I — ~ < * l.| I* - 

L*jûlc • I dÀ.xlû cd dûdJj * I djjui JIl^ûJI [jj*. 

L^ÛJ^a-âj <_L« Llû_j|j-J V jJ J (j jLujj LJ , LiStûLc yld I 

(...) . jVj| <j>Ljj t r > J U £ J j jjk <Jdl_C Lu jJj * d_.}l£ Lû-ïj I <_J < J I ^ nJl 
(suite page de droite->) 


Quelques tournures : 

Cela fait longtemps que je ... .. Liij lyUt il* - 

... tilJj (jjI « \-h \ ü (ju Liî idllA - 
Il y a des gens qui peut-être supportent cela... 

41 ] ,> • H: fj f- 

Ne t’ai-je pas prévenu depuis un certain temps que c’était une femme blessée 

y » } > ■ ~ » V djxllj diLûUu - 
7e n’aime pas ton comportement envers ta mère... 

mL^î ^ diii ÿ lÿf/SfS. - 

Comme j’aurais voulu avoir une mère comme elle ! 

Ç^dVl djj-»l ^ jlllll yJ V - 
7e n’ai pas le droit de me mêler de tes affaires familiales... 

d-«y£ L iî ., l » rf» l ni 11 <1* LUjI jJ VjJ - 

Sans notre parenté avec lui et ma connaissance personnelle, nous aurions cru 
tes paroles... 


egue 


attitude LU ld .5 

plaire dw î 

aimer, souhaiter 
traiter JÛU 

serviteur, valet ri u 

se plaindre — ldi 

se mêler de J^lj 

familial 

demander la main de d 
décrire j>*-» 

voleur jjLu# = t> *J 

parenté U 1^5 

r s> ' 

priver de o-* — f 


de 1 
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... la correspondance 


(suite de la page de gauche:) 

"Tu préfères les mots croisés à la poésie..." 

J« a . n i jü « < i^k t j | * b A i L flî I jjLA (j| C <*. MiA-1 I ■ — ■ I « K I I f -s." ^j | J ■ -X « .J. Î .6 

l+ALxjl O il-fl 1 a 4 * û J^i. I j * .1 J ■/>< U > Vi >‘l*t Irâl V J J fl iti II (j_* I -la. I j I ~ ■ JJ jL I ~ * I '.>■> « I I . L 

<io_aw_a (j-a 1 4 » i Lut I 3 > J i n I I d ' ‘J ‘ j fl I 1 11 , - J .,. I ... 1 I .*11 " j .. * I 4 j. •, . à X. . ..j 

9 1 4 i j U "» y. i 3 L -w . | 

"L'amitié doit être source de repos, non de tracas..." 

Lxjl_JJu-«a| £_a â (j .. I l » • (_J-Û L^j <J Lui_c ‘ I 3 3 I t . U ,7 

cjUIj-^JI ùI ‘t *> ‘ LlüL^jj ^ j . Ai• > (_£jJI co-ïjJI ù-» JjJ»î Lü j 

(...) «—I V t—ijuj V LJ j jiut» 

"Tu n'aimes pas les clubs sportifs..." 

Làj>** A Ijl i ÎjIjV) Ujm . i j .Ar LA| : LljjL ^AlAA jj_» j^*«."> U»lj .8 

3_;j-iVI >* 11 >j pA a 4 . 1 1 (jl U .Jj JjXj j a i. l .j 11 L.jjVl ■ * .*i .. ^*» » I jj ■.. - .•*.... ■! ■ > 11 ~ à 

tj La J (j-lAI J <» .AL» IjLii O'm 1 L^j « (jjjLi jl JiA. m Ij*>> jji L*| 3 .,i%l .jj| 

(...) J>L -1 ^ v L > ^ i y 

"L'heure est venue de parler avec franchise..." 

jliàJI <jî jJLLcî t ^ r AJiV Sj-iiLJ.) 3 a.Ij_^JIj J^KJI £^j»jJJ (jVI cLî jJI (jL*. jiJ .9 
(...) <_xAlu*_jVI llA-LjÀj (_£ j l.À-k l I Lil ià . ~ > v_jLjju.| ^-*1 (j_4 LJ J .J I <—jLiA j ^ r I » ~ V1 

"Pourquoi as-tu si peu d'amis?" 

<■a_.L-u_.yi cjLî>L*JI j -£I <j-» U-*|J c>“ jA-« * Lîlj^JI (jl JjJLA LL.Ij .‘. Î .10 

Jp LuLLi I . * Ouî»ljj < a a->. j LA I : <i^Lj Ç JALS j^q| jjx ^Jx : ^LJI » 1 >-»• * <_i_*Jbî 

i n-X J .JA.i . M u I I S l| ~~1J* AI j 3_3l J_uaJI c jjt J _» X 11 |«L>^ èy+ ç-L jJL « l.^ l <J_j ...... t 2>X 

jjL-aA (jl jj V < Lf-cujLû (jl jj V ..l^-ilc J ia-> * 1 (J £J I 4 ’.c ^K(jî ^Kj V 3îl jj] 

(...) .. LoLü l_L»LA,j (J_JuLi jj• 1 ". JLJ.I Ijjs yi ■ ~lj (juLdl 

"Excuse-moipour ces remarques..." 

fL ijj LSIjo^» ^1 jjJL. V Li^LlA.1 (j 1 î 1 ~.^ « Llûl LILujJI * j-à <_.l jj JJ ■-■! * jil .11 

(^JLlI * culjil (j-A LLJJ . 3^_ij_u*JI (j_. Jx.jA i (j] >».jî : pIjxj jJk LIA ^1 Jj 

LaIja. 1 ^_à b sa j (j L it W <JjJ J-* j I L* JS. L 4 j t .-.I « 

. JaLj». I JJ jajÎ 

« (jULA. 

- j I-* ~ Lh-a luL ) jJI ,t l-k/ I" (jx 


Qwe/qiaes /owrnares: 

.. (jf ^ UJjUiîl oLlKJ I LuS ùî Jl^ ■lÂÎ - 

Tu préfères faire des mots croisés plutôt que de lire... 

.. uiâ. .«j LfAlLî .r.lî U 4 ^ — 

/7iÆ/H£ « ver^ j’o/iX peu nombreux et son sujet puéril.. 

3-.AJ. u VI vijLSiüiJI jAiî è>-* L 4 . — 
C'est une des plus importantes relations humaines 

Jumaa, Rached et moi . J_il jj 3« j liî - 

( on commence en arabe par la Ire personne, puis la 2e et 
enfin la 3e, contrairement à l'usage en français) 

ô Ljû J-* j I La ij£ Lfji I~.[î ^ûJ I I jJ, I <1 _> 1 « — 

Rares sont les fois où j'ai dit tout ce que je voulais dire à 
quelqu'un: c'en est une (de ces fois). 


JulLi 

Lui 


qui échoue 
décevant 
complètement 

conduire L. jli .11 
accord, harmonie ^lAj 
incompatibilité ^illA 
animosité »IjA 

espérer — 

se fâcher — J* j 

remarque cJ £ 
franc »j*^ 

réussite 


retard 
civilisationnel 
échec, déception 


V / n 

sacré q- a * • .10 

relation o I ^ 
importance 2 .L 1 1 
petite quantité 313 

malgré ^ ?*■ jJ L 

parvenir à tr L L JLk-k 
pratiquer 

traiter en ami jjL* 

domaine Jl_a_l 


préférer 

'jlLi .6 

solutionner 

— 

l.Lliril ^Ulijl 

les mots croisés 


poème 

>.t ..jî 

durant 

... iLl 

répéter, réciter 

"j 

vers 

_xjÎ ^ Ctj.i 

poésie 

>> ■» 

apprendre par cœur _L hiL 

être peu nombreux _ ji 

^ f 

etre meDte. Duenl . ... 

sujet, thème 


série (TV) 0 

i i. j. n ^ 





inepte, puéril, stupide 

suivre 

't^ b 

ici : chaîne 

ÏLlL 

supporter 

JLL.1 

affaire, problème 3JULA .7 

société 

' ' o J 

1 ^ • 

source 

o 

j.i .a « 

repos, paix 

LL 

harmonie 


se moquer de ^ 

— j y “* -8 

résultat ^ Li. ^ 2 -w tW 

club «LuLaI r jU 

- x ^ 

sportif 


membre 

®.- p 

J*at 

direction 

îjIj] 

responsabilité 


intéressé 

soit... soit. 

' - 

r^ 

jî ... ù 

anormal 

3Li 

étant donné que 

... jî Uj 


(jî ul A Ÿ 

il n'est pas douteux que 

à tes yeux 


3 B 

>=jjk 

>H (jU .9 

le moment est venu 

clarté 


franchise 


direct 

j^Li 

hypocrisie 


social 


absence 

>_jLix 
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Des hommes éprouvés 


‘Bitingue 




par Ali Muhammad Rachid (Emirats) - Extrait du n°4 de 'Chu'uwn Adabiyya' ^1 jJI jd*JI - «L—jÎ «jj^» ai- . ^ _ (^LaYI) x*ilj 

_ Traduction: Mohamed CHAIRET (Profe sseur agrégé au Lycée R. ROLLAND - Argenteuil) 

Abou Ahmad, patron d'un bateau de pèche trouve que son fUs est trop jeune pour prendre ta 
aux perles, ne trouvant pas assez de marins mer ; un compromis est trouvé: Ahmad partira 
pêcheurs pour la saison qui commence, décide avec son père, mais ti ne plongera pas. 
d'initier son fils Ahmad, onze ans à son métier. Abou Ahmad charge également Abou 
Après une longue (Bscussion avec sa femme qui Khaifan, son homme de confiance, de lui trouver 




quelqu'un pour compléter l'équipe. Un étranger 
est engagé; on peut enfin prendre la mer. 

Mais au bout de quelques jours de pêche 
fructueuse, le patron meurt dans un accident. 


1. Soudain, les marins pêcheurs se rendirent compte de la situation dans 
laquelle ils se retrouvaient: des marins sans patron, sur un bateau sans 
capitaine. Mon Dieu, quel malheur! Qu'est-ce qu'on va faire? Le lendemain 
matin, ils se réunirent pour examiner la situation et régler le problème. Le 
patron est mort. Et les perles? A qui reviennent-elles? Et qui va être à la 
barre du bateau désormais? 

2. Ces questions ne tardèrent pas à susciter un grave conflit. La 
discussion devint très vive et on fut bientôt au bord de la zizanie. 

M. Abou-Khalfan, en compagnie d'un groupe de pêcheurs, Husaïn, Jasim, 
Rachid,Yousef et bien d’autres, se tenait à la proue du bateau. Tous 
réfléchissaient et discutaient de ce qu'il fallait faire: quelle décision 
prendre? Comment mettre fin à ce conflit? 

3. Abou-Khalfan ouvrit le débat : - Qu'en dites-vous? (...) 

Jasim. - Je pense qu'il faudrait partager les perles à égalité. 

Husaïn (en colère). - A égalité! Ce n'est pas juste. Il y en a qui ont travaillé 
plus que d'autres. 

Rachid. - C'est vrai, il faut partager les perles entre tout le monde, mais à 
chacun selon son travail et les efforts qu'il a fournis. 

Abou-Khalfan. - Partager les perles! Mais bateau et perles appartiennent 
à notre regretté patron - Dieu l'ait en Sa miséricorde et l'accueille en Son 
paradis - et par conséquent, ils reviennent à son fils qui est là parmi nous; 
il faut donc les lui remettre sans tarder. 

Husaïn (en colère). - Non, ce n'est pas possible. Son fils est trop jeune, il 
est mineur. Et puis, nous n'aimions pas le patron. Il était injuste, il nous 
lésait et ne respectait pas nos droits, il ne nous donnait que le strict 
minimum. 

Abou-Khalfan. - Ce que faisait le patron Abou-Ahmad, tous les autres 
patrons le faisaient, mais lui au moins, il vous aimait et vous aidait. (...) 
Hasan. - Non, non, je pense qu'il faut partager les perles ici et maintenant, 
sur-le-champ, et lorsque nous serons de retour, nous dirons aux gens que le 
partage était conforme à la volonté du patron avant sa mort. Qu'en 
pensez-vous? 

Rachid. - Je suis d'accord. 

Jasim. - Moi aussi, je suis d'accord. 

Abou-Khalfan. - Non, moi, je ne suis pas d'accord. C'est illicite. Ce n'est 
pas juste de prendre ce qui appartient à un homme mort. 

Husaïn. - Et prendre ce qui appartient à des vivants, c'est juste? C'est 
bien ce qu'il faisait, lui. 

4. Là-dessus, le débat s'envenima et se transforma bientôt en 
empoignade. On en vint aux mains. Ce fut la vraie bagarre. Et il y eut 
beaucoup de blessés. 

La bagarre terminée, ils étaient tous là, assis, gémissant de douleur, 
d'autant plus que certains d'entre eux avaient perdu beaucoup de sang. 
Soudain, Abou-Khalfan reprit la parole: 

- Au fait les gars! Nous nous sommes battus pour les perles, mais où 
sont-elles au juste? 

- Je vais les chercher dans la cabine du patron, répondit Husaïn. 

5. Joignant l'acte à la parole, celui-ci partit à la recherche des perles. 

Arrivé dans la cabine, il ne trouva rien dans la salle commune; il se mit 
alors à chercher dans le coffre personnel du patron. Toujours rien. Etonné 
et perplexe, il lança à Ahmad, le fils du patron, qui se trouvait là, un 
regard plein de menaces en disant: 

- Où sont les perles? Tu les as prises? 

Ahmad se mit à trembler, alla se réfugier dans un coin de la cabine et dit: 

- J'ai vu l'étranger pénétrer dans la cabine il y a un bon moment, quand 
vous étiez en train de vous battre, puis je l'ai vu s'enfuir... 

C'est alors que Husaïn et les autres pêcheurs comprirent que l'étranger 
avait volé les perles. Ils se mirent à le chercher partout, mais en vain. Il 
avait dérobé les perles, décroché le canot de sauvetage, quitté le bateau 
et pris le large pendant que les autres se battaient. 


jL 3jL*a « <alc Ij a J .ai ^jJI JaijJJ îjla—JI * jV. I îlai .1 
ÏXiA.i Lia— yiJ Llll ... jL-d. IjL» y4JI L .. f <V|_. iinJ .. 

oLI i «J* (ji ‘ .a?- * L». 1 « (j Jj *jLa_JI ^ I £■ L—<d I . 

Lij ja —j (>j S <j-« dla (J j3 L p-à-dl* J,>a.jll j-I>UIj idijàJI diL. 

S 3 


... (ji I Jj (ji.LLUI faialj jli I_1 a .2 

•-*—O*—a. .. ijla—JI (jiaa <aaj (jliii jjÎ ,U-J| 
L-a- laai ,j s> jüLlijj (jjjiia Liai—JI jlui Ij—la d3 jaij 

... J-uoa. (_f il I ui^UJI (jj+la i t _K j *jla il 

(...) S LcLaa L (jjJ jiâ lùL : ,jlÜà jjI .3 
... j L1 1—i jJjJJI . li > ûî tfjl : f-—L* 
(j-J Lia , Yde J lié ! ^jL—llla : LuàLê j*—a <alaLi 

• jiYI (ja jaîki 

jldiaj J£j « £-JaaJI ^ jJjJJI f —*J (ji llà : djilj 

. *J>fa—j cLae 

^ja.jall dia La_à jJ^lj Liai—J I J,) ! ^I^LII il ! JjLÜi. jjÎ 

<ialj . <jjl ^ I Lfilj ~ LlaJI <,1 ^— ij <111 - iü, jjJ | 

• (jYI 11 «Juù (jl i—A—i Jjaja 

i LIS Lil jji 13J jaioa <-lal jji , (j£aj Y IdA .Y : (l—kli) y*—a. 

Y J Lai l à J J Llijia J£ta ,jl£ dii I Uüà dil I SüjàJI . ^ 

. jljJI Jj Ü J I tfj— I '■ ‘ L « . 

iiâljjJI (ja *jai < U i J Jaa.1 jjÎ ïiàjjJI <Jjui La : jjliià jaî 

(...) . aj a i jjli iiUj j—j 

Jja^ LaXlxj Via £Ÿlj LIA ^J^UI paa lil (S J i^j ‘ Y .. Y : 

La ... OLij Jai élljlJI *Liljl ^.. j — il II lx* jjla jjV. Liai—JI 

• iJ-'Ij- 4 L*l • a— lj 

• Làjî (j-ilja LâîJ : la 

ôl J^*JI i>a ja. lÔA . ^J-ilja LÎ Lai : (jliii jjÎ 

• *-* . * * (jt—àj JL» Jilâ 

^ LlJljal JÜj jjl JjaJ I ,ja J-fcj : ùj_—a 

^djYL di al— I j ^Ijaa (jJI Jaii s*-t Jjjkâ J La Ji lil jli l_lA j .4 

• f-fL-» Lfai Li— *>aai üjJLa ïjLa—JI ££j Cjjljj 

Ü ^ J U .1 (jlj La»^—ai. fJYl Jja Ij—la. 3^jjJ.1 ,^Laàl 

. LaJ aJjâ 

jjj] jJjLI Lr Ln LliâLiâ dU « LcLaa. L : jjlili jjI JU ilaJj 

^ jj^il I (jji S jA 

.. idàjàJ I Lijl (j_« 4jL»ÀaY i_aA jL— : ÿjaaa <jlali 

fÜ LaalaJI ^ (jllia ÜÎj LijàJ I ^1 (jj—a .5 
tjç—a CUjjxI LlÀj , llaal <J-i Xaa jj_i (jaLÜI iiijjJI jjdl— 

: <J JLîj a_aaA jjj jai L^K ïjJàâ daaV jJààj âjaaJIj L—ajJI 

^ <ldàî JA S jJjiJI (jai - 

JajJI daaij SâJ : ,jv—aJ J13j LijàJI (jij ^J tfjjJilj d-aai jjÎul! jLi 
-• ^-âji J f-a füLââSl a Liai Ida dàa Li jàJ I 11 

jjjlll j j-— JÂ i-JJjàJ I Ja.jJ I (ji * jLa_J Ij ùj_—a y j—à£l Jaii LlA 
J jJ jJJ I dàî dii « t^jXa LaljJ Liai—J I ^_é <_1æ yjiaajL I JJ 13 j 
- Ùjl 'Lij f-* Lai— Liai—JI jyX. IdaJlaa Jjàj iLaâJI tJjli 
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Le^e faciCe : Légende du ‘Kenya 




smn 


ml 


Quelques tournures: 

Il était une fois... ... vJJU, ^ ~ 

Laisse-moi pêcher un seul poisson ii-- lj 2 <.... ^ . > , _ 

CiLi cil t _ r ^ !* _ >«*» • H-xxL Là_t« JL; cjjL^. j j « 1 1 ïl^il — 
La vieille se mit à rajeunir peu à peu jusqu'à devenir une jeune fille 

Use métamorphosa en arbre qui est encore aujourd'hui debout au bord 
du lac Victoria. 


bruit puissant îo-jj-ii se saouler 


biens 

se diriger 

vers 

courir 

rattraper 

disparaître 

rivage 

appuyé 

bâton 

qui avance 

l'eau 


revenir 

xJLi I fermé 

jfLï "qui donnent" 

^ i,. 

— (jÂS j surtout 

-JH mériter de rester 

1 I . Vr "-'-r'" 

^ ^ être indisposé 

"bien!" 




llmll 

Il 

t#i-5 


Ij>i 

"je te quitterai immédiatement" 
lit 

se réveiller . . I - 


2 SS 

Ht 

pg^gggSi 

le lendemain 

^LJI^I.3 

jeter 

° S \ y» 

filet 


lorsque 

[LL 

sortir (qqch) 

cA 

trouver 

* y ' / / 

J 

vieille femme 

jyLf ïîj^l. 

s'étonner 


"je t'en prie! " 


emmène-moi avec toi .‘ 1 - : ^ \ \ l 

compagnie 

2 i ^ i « 

solitude 

_ o / 

mieux que 

c s a '. 

LH 

se mettre à pêcher 

✓ ' « 

,i jlwa 

inculte (terre) 

* ri■,>*» 

récolte 

jLm 

riche 

* » * .< 
çC-H - 

nommer 

richesse 

' ^ ^ 

‘ LT*““ 

A* x » A 

veiller seul 

? SOS s SS. 

— jA* -4 

LeiétJQrciô - 


autrefois j,UjJI .1 

du nom de .’_cü 


U « jLæ 


très pauvre | j i 

vivre ' <> 1 * 

la pêche ^r.. 1 1 i f.l 

pêcher t. ■ -'1 , « l_ 

lac 

près de sa maison <J>Î- L,fi 

se marier 

la sécheresse s’est i^iUllI j|j •.) .2 
• 

aggravée 

la nourriture Ji 

s'est faite rare 
la faim s'accentua 
sans aÎ /. 


fUJJI Ji 


les dieux 
en colère contre 
le soleil 
avoir pitié de 
affamé 
la vie 
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£>aJI .Liéhj 

ùl ùi 

4 JVI 

L i' jli 

(J H « M l I I 























arabiser d_>x. .1 

la monnaie (pl. en ar.) j^ilj I 

"dîwân": 

service, administration 


( Te?cte moyen : L'arabisation cCu dinar. 

,, /SS S//SSSS//////SSSS//SSSSS//SSSS//SSSS /SSS. 



»ULL K U>U 


umayyade 

utiliser 

inscription grecque 

motivation 

économique 

politique 

consolidation 


% ~ V '' j_À ^lll <jl .1 

|^ Dinararabo-byzantin(72HM1) ^ ^ ^ ^ V , U^ÜJI 

dUj J-lî jjj-oLuUI jJj . V.o-^Ao / _a lA-Ao) 
| OLlUI dj IJ <_liaJs3_jL_J I j jfl \ H 


gJlji £ .2 

. - 


état, empire 

envers, vis-à-vis 

ennemi » 

renforcement 

unité 

gouverneur 
frapper (monnaie) 
pour son compte 
à sa guise, 

comme bon lui semble 

vocable 

dérivé 

employer 

présent 

Syrie et Egypte ^ 


^ U à \K Ut 

. °C 

« J 

JjJ £ 


• IJ^l £ jAt 


SV J C J ! J 


^LiJI ù-^ *1 ^ i__j 

: jLl_jjJI ( —t-jjjLü .4 


I .»^1 

y* •> S ' 

'Li LS 


OS 

lku.3 


X- ~ °-j 


au début 


t-U-lj-* £ .4 


frapper (monnaie) 
un'fils en cuivre 
effigie, image 


chrétien 
type, style 
Hercule 

ajouter 

supprimer 

changer 


processus 

durer 

le plus ancien dinar 
jusqu'à présent 


^ s s 

— 

L yAJl 
- J 

OIJ L*i £ è j Ldi 


^ ^ t U Al 1 I dil^LuuJI 

| I J-L£. (T) - 

. dll 11 .LiX * <JLaiàjl 6 jju-q 1 j I ^ » I jliN J 

^ jl di-a IJ ^jJLl I I <_±La_C p Lf ~i ‘i I Jjlj ( i) ~ 

I^Uj (_a vv-vr) 

^ . J cii à L_»Li£ j ll_j aJ I 

^<Ajm jujb Jj ^Vl i. i.iu I jLijj ^djà'ij 


pourtour, écriture koufique: 

<UI VI <Jj V 

<U I . L< -k « 



. CiL-.1 .X 

_k_iÙ2> 


u 

^ <uiji r .ut ,» ^ j « ii jii* juuU*. 

x | nrusjJi - *4 - û 

»■ ^/////////Z///////////////////«///////////////////i 



.4^1 • * 


fj4 * 

"°î 

jLLjj 

ùVl'jil 


V/SSSSSSSSSSS/SSS//SSS/SS//SSSSSSS/SS/S//SS/SS/SSSSSSSSSSSSSSSSS/S//SS/S///SÀ 


Quelques tournures : '- 

jLLjxII < A_ i Â i LkjjVTjjx jl* 1 jVI i-ilfJI , LjUoüI — 
Economiquement, on voulait éviter de dépendre de la valeur du dinar byzantin 

Ij^Li l*£ ^fjLuiaJ J>üJI j jCuj £,i JJj - 

Cor certains gouverneurs se mettaient à frapper monnaie pour leur propre compte, comme bon leur 
semblait 


Ils mirent à sa place l’effigie du calife... 


... 3 Ajl-UI 6 I | 1 "i. . I jl n -k — 
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certificat, attestation 


médecin interne 


hôpital public 

poste de police < 

les soins d'urgence ckUU_L.ŸI 

ïjï'Ju ÎjLjJI 
salle de soins intensifs 

•/ /// 

rendre l'âme < mil >1 L i I 


2 aijjicue, : numéro 


('Entrait de nouveCL 

'/SS/^S/S/SSSSSSSSS/S/SSSSS/SSSSSSSSS/SSSS/SSS// 

/l 





/////////////^^^^ 


| identité: U était frappé d’amnésie, le policier qui t'accueille prend l'affaire en main et 

r % hM s h^k>mnvcm tenfrie nniratriârla ma/ha/muiv Wivrf ilna ymnn^r» mM 1 a «nUm 




lucide, conscient * lj .2 

qui a de l'esprit LiLiJ | jxi»Lk 

cardiologue t> JUI L 

ophtalmologue 

✓ 

estomac èjju* 

/ ^ 

dentiste ùliLVl 

registre de présence Jjl^ 

registre des salaires 

la coopérative llijljLLlI ll»LaJI 
les provisions ÇjjjJLiJ I jl>ll 

poulailler 

échéance (d'une dette) -LLJil £ L.,» * 

marchand de fruits et légumes Jlîu 

boucher aLJ 


i grâce à quelques papiers trouvés dans ses poches. On convoque ta presse et un 
photographe, ifâ fhomme s'effondre terrassé par une crise cardiaque. 

't En annexes à ce récit sont donnés plusieurs documents: rapports médicaux, témoignages, 
| faire part, etc. Voici ta tin de la nouvelle: 

i ; * ÇJ-* | X-lHI lJ .j yx-l-lL-// jji+iM .1 


” &D 1 


Jj 


^ Lr âAjo J J.I jjJI .. -Llaj-i ji^â JJ-* ->JAjjj_. <>laljJ.I Jü» .. £-JjLî_»» ^ 

^ JàbiJ Gilj 6 jL ^ *LjL»jJ I Léj-ê diLil*_iajV I <J .-.J j-^-î . . t l. ^ 

^ LJ J Lé . i_tl 111 U j lu *>~i 1 LûLJxj ^ " 11 Jj^aJI ^_c j <_c 1 < ■■ ■ » ■»'. , f . d , ,.l À ^ 

^ « à I AÎ à . I „ . 2 . . 1 . I . à * . * I I \ A . . . _ *. . i'.l itil I I î 


J.a. i 4_ujLà_j| ^ 


.« <1*1 <_lLc L_iJ"' » I 




I—i JJ-» SOUUUI 'J 

- * ? 

' ' I 


famille 

largeur 

les siens 
corps, cadavre 
carte d'identité 
faire don de 


r_ ù 

JLx jr 

*jjJ-3 

(jLJlLa. = ïL». 


taire oon ae _j £ 

pour les 

besoins de la recherche scientifique 

- o ✓ ° 

attestation officielle ^ » --j jl^5] 
se désister uljLü 


l.iji Y 

conformément au testament du défunt 


post scriptum 


ILLXJA 


U-xjIL V , La-J 


ni explicitement, ni implicitement 


la vérité <ULJI .5 

"/ 

héritier 

Ljj-i Lcl a 1-fc I IJ uix. 

ils ont tenu une réunion immédiate 

l$C £vi 

ils ont étudié longuement la question 

ils ont décidé à l'unanimité 
pour une -L ^ u / . . J.L.j 

raison simple et fondamentale 
"le manque d'argent" u-J I culâ J 


^ f4^Jj s *-} LcL^I jjAxji-* <^ljj jjl : .5 ^ 

^ t-*~ï (J- 4 'LüiiJJ IjJLa^jj Cl. J-.V) Lî J . uJLa-j-oJI d~ J J I ^ 

^ ^ , * * u : I (^-^-11 tl) jvJUaJ ^Laa,VL I jj jJ 4 1 fi \ I j -v | 

^ t. f JUaJ/ — Îj jjumJI 1—LijJ/j < jy. * ù*. — ^ 

W////////////////////////^ 
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^Text^L 


raS 2 


Au Sommaire du n°3 (mai-juinl990) : 

• 6 pages sur... les traductions en arabe d'œuvres 
occidentales 

• 1956 : Nasser et la nationalisation du canal de Suez 

• Extraits de film : "DANANIR" avec Oiun Kalthoum 

• Une ville, un monument : Sanaa , etc... 







refuser 

-4 

cP< 

roi 

û ilLi 

— JA 

*4i 

majesté 

* • / 

célèbre 

^ / 


meilleur 


aXii- 

ministre 

J 


*1 cil J, \ C I J ‘ Ai I ^JlLûLj ^ 

^LkLoJI i__xAÀi . j_Jâ j_j] ^ 

; <j jiîj | 

V « •U^LaJI La L» — ^ 

. \ _ » j_û L^_fl jjuî ^ 

S CUjI (j- 4 ~ ^ 

I < I ^Lu-éJI L.I - ^ 

. <j jjàixuV I ^_â ^Lu-o ^ 

••• a _>^ j J-l (jUa-LaJI J La | 
( ,saLÜI aaxJI^ üuiJf ) | 


— ••• jjI u*-ï-î L*-î^ t-xSij <jL£ — 

i /partait au marché pour travailler tandis qu’Abou Qir restait... 

il n’a pas pu sortir pour travailler = J !■ 11 £j^UI p - 

<^2uL] H chercha dans ses vêtements le sac de pièces = j>LlJ I u - ■< *... / i . 2. j ' _ 

' o' ' " X ' 's'} ''s' o’ 

jj // découvrit que tout était bleu et blanc = JiLfîJ jj jl <i>J .. '/,! ■ !*.-■< ! - 

✓ " ' a T ^ 
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